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Contrôle qualité

Sefolosha a été arrêté à tort, 
selon les enquêteurs
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Trophée Jules Verne: 
duel au sommet stimulant
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Sur le Web aujourd’hui

Ligue des champions
U Football La Juventus et 
l’Atlético Madrid peuvent 
valider ce soir leur ticket 
pour les 8e de finale.

tdg.ch

Au cœur 
de l’actualité

Celine van Till 
en plein rêve
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Football

Platini risque d’être banni à vie.
Coup fatal pour sa candidature?
La chambre 
d’instruction du 
comité d’éthique de 
la FIFA recommande 
une énorme 
sanction contre
le patron de l’UEFA

Daniel Visentini

Les masques tombent, mais on ne
sait pas encore qui discerner der-
rière: une FIFA gangrenée jusque
dans ses juridictions de régulation
en tirant à vue sur le patron de
l’UEFA ou un Michel Platini moins
propre sur lui et franchement
mouillé de près ou de loin dans les
dérives corruptives de l’instance
mondiale? En attendant, la fuite
est là, sans nuances. La chambre
d’instruction de la justice interne
de la FIFA a requis une radiation à
vie contre le triple Ballon d’or.
C’est bien sûr la chambre de juge-
ment de la Maison du football qui
doit rendre un verdict final en dé-
cembre, mais cela n’augure rien
de bon pour le Français avec ce
genre de recommandation.

Le nœud du problème
En cause, les fameux deux mil-
lions payés en juin 2011 pour un
travail de conseiller achevé… en
2002, le tout sur la base d’un con-
trat oral. C’était encore le temps
de l’entente cordiale avec Sepp 
Blatter, élu dès 1998 à la tête de la
FIFA avec «Platoche» comme cau-
tion sportive. Cela fait cher la cau-
tion et c’est justement tout le 
nœud du problème, qui a enflé
depuis, faisant des deux compères

de l’époque des ennemis intimes
entre lesquels tous les coups sem-
blent permis.

Cela n’empêche pas l’avocat de
Michel Platini de crier au complot.
Me Thibaud d’Alès a aussitôt évo-
qué un «pur scandale», en souli-
gnant la «démesure» de la peine
requise.

«Ce bannissement requis est
conditionné à la preuve d’une cor-
ruption, rappelle-t-il. Mais il y a
clairement une démesure de la 
peine requise. Elle ne repose sur
rien dans le dossier. On peut se
demander si la personne chargée
d’enquêter ne doit pas être appe-
lée «la personne chargée de spécu-
ler» ou la personne «chargée d’éli-
miner Michel Platini» en vue de la
présidence de la FIFA.»

D’où provient la fuite?
De fait, malgré les dénégations du
clan Platini et le mutisme de la
commission d’instruction, on ne
sait pas d’où la fuite provient, 
quant à la sanction demandée. A-
t-elle été orchestrée par la FIFA
pour discréditer à l’avance le 
Français ou surgit-elle des proches
de «Platoche», prompts à démon-
trer l’ampleur de la cabale dont il
devrait être la cible?

Au passage, on ne connaît pas
la nature des recommandations
concernant Sepp Blatter, ce qui
rajoute évidemment à la confu-
sion.

Dans la nébuleuse de ce dossier
de corruption, aucun contour 
n’est net. Et ce n’est pas le baiser
de Judas qui réconforte Platini: ce
week-end, Sepp Blatter a-t-il parlé
de son ex-ami en des termes trop
élogieux pour être crédibles? 
«C’est un homme honnête», a dit

Michel Platini, qui s’est construit patiemment une carrière post-football pour gravir toutes les marches, accuse le coup. Il ne lui restera que peu de temps pour contre-attaquer. KEYSTONE

le Haut-Valaisan, avant de lâcher
qu’il ferait sans doute un bon pré-
sident de la FIFA…

Au moment ou le tout-puissant
Blatter, suspendu provisoirement
comme Platini pour trois mois 
(jusqu’au 5 janvier), sous enquête
de la commission d’éthique de-
puis lundi tout comme l’ex-stra-
tège, consent à flatter son ennemi,
l’adoubement sonne faux…

De toute façon, le clan Platini
ne se fait guère d’illusions sur la
sanction définitive attendue pour
décembre. Tout juste la dimension
de la punition requise – le bannis-
sement à vie! – a-t-elle choqué.

Sur un terrain miné
L’ex-No 10 de la Juve, fin stratège,
homme qui s’est construit patiem-
ment une carrière post-football
pour gravir toutes les marches, ac-
cuse forcément le coup. Un coup
de grâce? Dans la réalité du calen-
drier, il ne lui restera que peu de
temps pour contre-attaquer, en 
passant par la chambre des re-
cours de la FIFA et ensuite, en cas
d’échec, en se tournant vers le 
TAS.

C’est le processus qu’il a déjà
engagé pour contrer sa suspen-
sion provisoire. Il demande du 
temps et Platini en a peu.

Dans ce match, le Français
avance sur un terrain miné. Il
garde bien sûr des soutiens, mais
le ballon est fuyant et les gestes
compliqués. Ce n’est pas tout
d’avoir l’art du contre-pied che-
villé au corps: encore faut-il ne pas
trébucher soi-même en tentant un
dernier dribble.

«Platoche» a voulu jouer dans
la cour des grands. On saura bien-
tôt si c’est encore possible.

«C’est ahurissant!»
U Le coup de massue est-il le 
coup de trop pour la candida-
ture de Michel Platini?

Il faut se poser la question 
dans l’absolu, sans préjuger de 
la culpabilité ou de l’innocence 
du patron de l’UEFA.

Voilà donc un homme qui a
été très proche de Blatter durant 
quelque temps au moins et qui 
siège depuis des années au sein 
du comité exécutif de la FIFA.

En soi, cela ne constitue pas
une faute grave. Sauf de 
participer à un système qui 
s’autorise un paiement de 
2 millions de francs pour des 
services rendus neuf ans plus 
tôt, sur la base d’un contrat oral.

Pour Michel Zen-Ruffinen, 
ex-secrétaire général de la FIFA 
de 1998 à 2002, toute cette 
histoire est toutefois surpre-
nante.

«C’est même ahurissant, 
s’exclame-t-il. Je ne sais pas ce 
qu’il y a derrière, mais cela me 
paraît invraisemblable. Sur la 
base des éléments dévoilés, ces 
deux millions payés car dus à 
Michel Platini par la FIFA, on 
envisage de le bannir à vie? Je 
suis totalement étonné. Au 
fond, j’ai de la peine à suivre le 
fonctionnement de cette 
commission d’éthique, ainsi 
que les procédures. Je connais 
bien Michel Platini, je l’ai 
côtoyé à la FIFA. Ce n’est pas 
quelqu’un qui baigne dans la 
corruption.»

Le Français risque pourtant

gros, ne serait-ce que pour 
représenter, même s’il s’en 
défend, une certaine idée de la 
FIFA, prête à payer neuf ans 
après une grosse somme non 
réclamée jusque-là.

Finalement, c’est dans la 
forme que prennent les mises 
en cause que bien des interroga-
tions subsistent. Une fuite sur 
un jugement à venir, des 
suspicions qui filtrent sans 
preuve effective dévoilée, une 
enquête interne qui conclura 
avant la justice civile…

«J’ai un peu l’impression 
qu’on veut torpiller la candida-
ture de Platini, oui», avoue 
Zen-Ruffinen.

Le Français est prêt à se 
battre. Mais le calendrier et les 
lenteurs des procédures de 
recours ne le favorisent pas. Pas 
simple de passer des coups 
francs aux coups bas… D.V.

«J’ai un peu 
l’impression 
qu’on veut torpiller 
la candidature de 
Platini, oui»

Michel 
Zen-Ruffinen 
Ex-secrétaire
général de la FIFA
de 1998 à 2002

Comme dans la chanson de
France Gall, elle a, comme
Ella, ce don du ciel qui la

rend belle et cette petite flamme 
qui l’a fait se sentir étrangement 
bien. Sept ans après son terrible 
accident de cheval et un mois de 
coma, Celine van Till est sortie du 
brouillard à force de courage et 
d’abnégation. Devenue partielle-
ment tétraplégique et mal 
voyante, Miss Handicap 2012 s’est 
remise en selle petit à petit, 
comme une renaissance. «Lors de 
ce drame en 2008, je voyais un 
long tunnel noir avec au bout une 
petite lumière claire et brillante, 
lâche-t-elle. Chaque progrès, pas à 
pas, est un tremplin pour aller 
encore plus loin…»
«Pas à pas», c’est le titre de son 
autobiographie, que la jeune fille 
vient de faire rééditer. «J’ai reçu 
des témoignages très touchants 
de personnes qui ont lu mon livre, 
poursuit cette Genevoise de 
24 ans. L’objectif de cet ouvrage 
est de transmettre un message 
de volonté et de motivation pour 
atteindre ses objectifs: «C’est 
possible.»
Epanouie, la cavalière revit avec 
Amanta, sa jument de 10 ans: 
quelle énergie et quelle belle 
complicité! On l’a encore constaté 
hier au Manège de la Pallanterie, 
à Vésenaz, où elle est basée avec 
ses chevaux. L’occasion pour elle 
et sa monture de dévoiler, devant 
sa coach et sa mère Simone van 
der Wal, une belle reprise. Le 
para-dressage étant à nouveau à 
l’honneur le 12 décembre à 
Palexpo, la Néerlandaise d’origine 
sera mise en lumière sous les 
projecteurs du plus beau 
concours hippique indoor du 
monde. «Quand je n’étais encore 
qu’une ado je rêvais de pouvoir 
monter un jour sur cette piste; 
c’est un rêve qui va devenir 
réalité.» Un autre, brésilien, trotte 
également dans sa tête. Après 
une belle saison 2015, dont une 
victoire il y a un mois en Italie, 
Celine van Till n’est plus très loin 
de qualifier la Suisse pour les 
prochains Jeux paralympiques à 
Rio. Il ne lui reste plus qu’à valider 
son ticket fin janvier aux Pays-Bas. 
Comme un don du ciel…
Christian Maillard


